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. I,ll,l,art des e«s, c'est le médecin-réviseur qui 
a juge à propos de refuser l'aspirant. Il arrive 

„ , souvent au médecin en chef de recevoir .le.lour quunc organisation quelconque attei- - Suite - correspondances dans lesquelles on sc plain
1. summum du succès .1 faut, de toute -------- que tel médecin a refusé certain candMat uuc

issite que chaque membre qu. la compose DEVOIRS DE LA SOCIETE ENVERS ''°" «"sidère comme un bon sujet four 
tecorde son concours le plus actif, SES MEDECINS-EXAMI- '« '"cdecin-cxamica.cur, le médfdn-

;n cercle ne progresse pas par la chance NATEURS ccviscur sc volt obligé de répondre qu'il prend
ment: celui qui ne compte que sur le hasard ,outc la responsabilité du refus de l'aspirant
i plupart du temps déçu. Quatre-vingt-dix- ... sa,,s toutefois en divulguer les causes, car
fois sur cent le succès, en toute chose, est le , . 1 a so.clcte a dcs exigences envers ses mé- aKlr autrement serait rendre publiques cer-
at d’un travail ardu, patient et constant, deems-examinateurs, il n’est que juste que ces laines déclarations faites confidentiellement
là l’expérience des siècles et ceux qui vous <K'lmcrs reçoivent la plus grande protection lors- au médecin-examinateur. Que nos officiers

U le contraire vous trompent effronté- q"C’ solt par lcur avis °" leur conseil, soit par et nos membres veuillent bien
centaines declarations, la Société

. - , ... , , garde contre l'admission de membre
Jais que faut-,1 a un cercle pour prospérer, blés au point de vue de la moralité 
i faut des membres actifs, dévoués, bien 
l des principes de la mutualité et des 
bbilités qui leur incombent.

&de; E CERCLE PROSPERE L’EXAMEN MEDICAL ET L'ASSURAN- la 
CE-VIE

S"-

comprendre
est mise en qu'il est dans l’intérêt de la société de

non désira- priver celle-ci de bons sujets et que s'il ar-
m ................. ... . ou de la san- rive qu'un candidat est refusé, ce n'est pas
Il faut que les medecms-examinateurs soient raison sérieuse. Pour celui qui n’a pas l'cxoé 

" '!“r...de.Clara!H,m ™"fidentielle ne rience voulue il peut arriver que certains faits
[sont les membresqui font les cercles  ̂tntTnT n^ T"- « ~ °" ^ déclarations n'aient pas U

- ce sont les cercles qui font l’association! nadec n ,»m ,mT, ùr 1" mtZe T stT”’'1 k ’Tv"" “ ?*" ^jciétaires véritables se garderont de croire Z, ™ ! ; ’ , dcv0,rs et autor,,es competentes. Celui-là peut agir

zziztJxï.hî .'t .....................—.

—•• - -
locietaire, le candidat prend l'engagement voir. Il est bien beau d’extges du dévouement, du ** 411 aprcs murc reflexion, 
rc tout son possible pour que l’Alliance désintéressement et des sacrifices, mais il ne faut ,üUlcfois Ul> candidat se ti
ia e progresse ; il promet implicitement pas pousser l’exigence jusqu’à mettre en jeu l’ave- cst lol,i°urs facile de lui rendn

pas la même 
par les 

peut agir de bon-

irs contributions et que quand ils n sont c.'impagm-1 1,u,t'"sT'délic-im oue' u mnind' ‘.l'* " lc médecin-examinateur qui sont les juges 
' iU °"' —“ - 'cllr devoir indiens

ne sont

un candidat se trouvait lésé, 1 
en jeu l’ave- ,cs* toujours facile de lui rendre justice, mais 

indéli- ic "'ai iamal’s rencontré de médecin qui, 
catessc cause souvent un désastre et ce client en- malicc ou mauvaise foi, ait refusé 

a est juste d’ailleurs. L’Alliance Nationale trahie avec lui ses parents et ses amis. De là, ‘lualilié.
, a tous ceux qui en font partie, une as- la déroute et la perte d'une clientèle faite après 

sur la vie et une assurance contre la bien des années de labeurs et de sacrifices, 
t à un tarif beaucoup moins élevé

e connaître sa société et de lui 
iveaux membres.

amener nir du médecin. Un client perdu par par 
un sujet

Dans le but de s’as'surcr les servicesmanents du médecin-examinateur competent!* je
a un tant beaucoup moins eleve que II faut donc assurer aux médecins-examina- trois nue seul le n„r„„ Jc

n est exige dans les compagnies à fonds leurs une garantie morale et certaine qu’en toute 111-1 , ° Exe«t,f devrait avoir
précisément parce que ses membres sont circonstance leur position délicate ’sera sauv ■ a ™ ' Z "um'"a,,ons a la P05"1011 de mé- 
és faire du recrutement gratis, ou près- gardée. * “"V" dcCm-examinateur. Cette procédure empêcherait
que de ce chef, elle o,„r ,»,l„i,.---- iv,„. vaiii....................... x,.„:..... , , ... certaines injustices de se commettre. 11 arriveque de ce chef, elle peut réduire consi- Dans l'Alliance Nationale les médecins-ex i- souvent ,„a,i : • , •::::: ::::::::: eehbsè
îJmZrZn °bligati0n CSt r "°"S COnfiCr'.LCS °rdrcs kS plUS stricts sont *»- pu'eux. Un médecin compétJ^TtoyalTuTZ

" “ an: sssrrr.vtïS '~lm ,,r* -rrd™ ”ii, ... u qui concerne «onctions. La nomination, par c Hurcau Ev-la valeur de nos candidats. - . » . u Lxecutif, aurait aussi pour effet de
choix judicieux lorsqu’il y a plusieurs aspi
rants à la position; rien n’cmpècherait toute 

as‘ fois de prendre en considération les
mandations qui peuvent être faites par les of
ficiers ou les membres.

nent dit.

tes donc progresser votre cercle et pour 
bliez ses points faibles permettre unIl est du devoir d'une société de s’assurer lespour vanter ses
et ses avantages à vos connaissances et scrviccs des médecins les plus compétents et les 
ents. Parlez-en avec enthousiasme, et P*l,s qualifiés. En compensation elle doit leur 
iquez-la à ceux qui vous écoutent. surcr ,a protection nécessaire. Les exigences d’un

bon examen médical sont si nombreux et d’une■S donc progresser votre cercle en ren-
assemblées attrayantes et pour cela qu’on lcde ,inP°rtance Qu'il es* impossible de confier à
ntente pas de percevoir simplement les des mains inhabi,cs ou à des ignorants le soin de
ions de chacun, qu’on cherche en plus fair? la ÿlcction de ses sujets. Aucun médecin 
«r, à amuser même, „ar des confère- T'1™* dc SeS devoirs et dc sa respons. bilité
jeux, des concerts, des soirées de di- ".°SCr:l se, pro,,onccr sur le choix dcs ass"rcs s'il _____ _
rtes. na n,ls Pleine et entière confiance dans l’institu-

. ! . 110,1 q«’*l sert et si à l’avance il n’est pas con- Si la passion des cartes postales sévit furieuse-
i ez tie la vie dans vaincu que ses observations ne seront pas consi- ment chez nous, ce n’esf rien à coté de ce qu’elle

es moments dans votr7 grouZ Zus dfrérs |s,rictem('"t ^tes. >1,"° faudra pas con- a d’adeptes dan, le Royaume-Uni. Durant l'année
>lus de difficulté à augmenter*1 votre Z T'I a ^ f°'5 qUUn candidat «' ,qo6’ “ '< P"bli= a «heté et expédié sep,

K mer voire ei fuse a cause de son examen médical que c’est cent trente quatre millions de petites images rec
le médecin-examinateur qui est en défaut. Dans tangulaires !

Dr THEO. CYPIHIOT.
M. C.

(A suivre)

ipez la monotonie, 
pions et lorsqu’on
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L'ALLIANCE nationale
a

si majestueux, des ombrages aussi invitant! 
des prairies aussi belles, des champs aussi fert 
les que dans leur royaume. Les Canadian 
Français peuvent dire à leur ancienne mer 

pense que la gloire et le triomphe de la patrie e que lcs que|ques arpents de neige qu il
Le patriotisme c'est ce qui fait l’Anglais relever ^ ^ dédaigné sur ies bords du Saint-Lauret 
la tête avec plus de fierté et serrer les dents plus ^ ^ ^ p,ages (U, gol(c „ de VAtl.nti,|® 
.■•nergiquement, lorsqu’il aperçoit 1 Union JacK . (opme||t maintenal)t unc contrée aussi bel 
C’est ce qui fait davantage étinceler 1 oeil du ^ charmant pays ensoleillé de Fran^

Nos confrères liront avec plaisir cette su- prançais dès que les accords émouvants de son Cependant mesdame, „ messieurs, les pli 
perbe p. -e d’éloquence de l’un des plus nobles hymne national frappe ses oreilles. Lest ce q et les montagnes couronnée. <
fil. d'Acadie Ce discours a été prononcé en enorgueillit l'Irlandais, bien quil puisse pleurer ^ sombrc, foréts e, les fleuves i.
malais à Shediac, lors de la fête nationale des à la vue du cher_petit s amroc $ jestueux ne constituent pas seulement tout
Acadien Un grand nombre de personne, qu, de- ta. ''?*!'rs- que nous entendons dans ce mot magma 
valent assister i ces fêtes ne comprenant pas le ger et fait battre p , de ses bicll. Canada. Il est bien vrai, toutefois, qu il
franc-lis on avait annonce un discours en langue qu’il écouté la mélodie dégage beaucoup d’inspiration de notre sol a
anglaise pour la dernière séance, est-il dit dans almees eeremuni... „„ peupU., sacré qu’il a été par le labeur et les fangs
une lettre reçue par notre Président Général. La valeur P j ’Djerres précieuses, plus encore, par le sang meme de nos peres 
L’abbé Gauthier fut choisi pour la circonstance, est au-dessus de lor et P. je au.d„. poètes et les orateur, ne cessent pas de vas 
le choix fut heureux. 11 est malheureusement au-dessus du commet I Lc les beautés immuables de notre pays natal
^n,possible de rendre exactement par une tra- sur des citadelles et de marines mil m s. u||e contr« ,xi„e et figure dans 11
z;::.: tzi dc,» et LT,Lé- l, n0„ u», » cause .

le bonheur de l’expression de ce discours, car ~"de d, la aécurité. Chasser le relie, que par ce que sont se. habitants^,

la langue anglaise, lorsqu elle est mamee par ^ r4me de la nation aura vécu la toire est la^ur oq lourmcn,és. g
maître, offre de, ressource, de nuances physionomjc nati„nale aura perdu son eclat et dort le, a ^» ^ dç braves gi

d'H CVstTnehamngÙ: d'une belle envergure ani- » Canadiens ne seraient-ils rations,

mée d’un souffle puissant et «... respire un pu- triotc5? Pourquoi n’aimerions-nous pas passer * * oll de sordid„ faiseurs d’ar,
triolisme ardent et éclairé. L’orateur y cele- ^ pays? Pourquoi n’allumer,ons-nous pas ves hommes et non pas la terre qu,
bre dignement la grandeur présente et future ^ flamme sacrée dans lame de nos enfants? véritabicment grand. Nous, Canadi
du Canada, notre pays 11 fait bon entendre Sera_ce que k mot Patrie na aucun sens p P y souche. Nous avons le n
Chanter l'avenir de notre patrie par un reieton Calladie„,? Sera-ce que |« Canadien, nont — ^ qua,„ phls gra„ds peuples
de cette race si longtemps ostracisée. Lest aucune raison de vivre et, s il le faut, .,„ produit. Nous avons donné au nio
réconfortant pour les Canadiens de toute ori- rjr pour leur pays? Oui, pourquoi des *" a, ,, dmirabk spectacle d'une nation formel 
gine. mais plus particulièrement pour nous, délaisseraient-ils une mere affectueuse P° différentes, chaque race conservant u#

étreintes plus froide, d’une mere d adopt on. race, dilterent ^ quc s„ „
L’Acadie réapparaît dans l’histoire. Nos fre- N'existc-t-il pas assez de brillantes occas , en ayant „n seul et même idéal,
des provinces maritimes sont sortis du torn- cn cl. beau pays, pour combler les espo , ’ • aspiration nationale. Oui, les

beau où on avait cru les ensevelir à jamais, il y plu, cher, et réaliser les plus haute, aspirations ? seule etmune^,, ^ ^ ^
a un siècle et demi. La voix de scs Ids turn- q Canada! Comme ton nom devrait p ; ,, vivel’lt en paix et en harmonie sur cette
des, silencieuse pendant nombre d'annees, se fi,s « tes filles I Se proclamer tes e"fa septentrionale. La rose, lc trèfle, le chardon
fait entendre d’une extrémité à l’autre de la être leur plus grand orgueil. Oui, flel)r de ,js trcssés ensemble par les liens |
confédération. Ils vivent, nontberux, et se véritablement un grand pays. I X sanls et durables de l’amour fraternel et i
fortifient tous les jours. Ils affirment main- siècle aucun lien " T"**?' ' . arées là concitoyenneté, forment un riche bouquet

leur existence et leurs droits, long- eux. 11 „y avait que des provmoeis Notrc.Dame-dcs-Noiges, notre chere mer
méconnus. Nous les saluons avec bon- où ma menant, la .™"fedemt,on ta> a Gui> quel que soit le sang „„

toutes, dans unc meme communion d espérance. vcin„, nous devons toujours
et d'idéal. Le Canada, aujourdhui,bdèl„ aux prjncipes éclairés et larges qi 
suprême de cette vaste contrée dont 1 incompa dirjgé ks pères de notre Conf
rablc magnificence s’étend des plages rocheuse P d tous nous donner la mais

C’est avec la profonde conviction que je ne dc rAtlantique, a l’est, jusqu a 1 endroit ou les non. N ^ cmployer no,
saurai répondre »• votre attente, en cette cir- eaux traiîquilles du somnolent Pacifique bai- ^ bien-être, pour la pros
constance solennelle, que je me leve pour vou, gnent |es sab!cs dorés de l’ouest : des plaines dèveloonement de notre patrie
adresser la parole, mais dans une occasion fcrtdes d’Uncle Sam, au sud, jusqu’à 1 endroit pour Ppdallt ccsscr de rester
comme celle dc la fête nationale dc ma race, QÙ k formidable McKenzie verse ses eaux gla- mune, s P g nou, ont fait. ,
mon coeur aurait cessé de battre et mes lèvres c^es dans les solitudes arctiques, 
seraient muettes, si je ne pouvais trouver quel- Canada, aujourd’hui, est synonyme de nous
que. mots à vous dire. vraie liberté, de prospérité, d'harmonie et de Précieux. sièck

Frères canadiens, de toutes races et de toutes paix Ce nom commande maintenant 1 attention 11 y P écrivait
croyances, je vais d’abord vous parler de notre ct k respect des graves et sages conseils des une vision p <
|iatrie commune : le Canada; ensuite, je vous llati0ns. Ce nom a été inscrit, au premier rang, "Westward the tide of empire takes ils vu; 
entretiendrai des espérances que le peuple aca- en caractère glorieux, sur le tableau d honneur -f]u. hrst four acts already past,

contribuant au développement de l’empire, par les actes de courage ou plutôt A fiftb shall close the drama with the
Time's noblest offspring is the last.

Page d’Eloquence Acadienne
Remarquable Discours de l’Abbé P. C. 

Gauthier, de l’isle du Prince- 
Edouard.

G. Lame, Md

P
Joe Trudel, S.-F. <

de descendance française. le litre d’Acadie 
lion pas parce q 
les citoyens verti 
parce qu’ils étaii 
fluence et cette 
lion. Ils n’étaier 
l'historien, à eau 
res. Un siècle, a 
Avaient quitté Ici 
leurs morts sur 
pomme Enée, ap: 
[Troie, pour erre 
Recherche d’un 
In voile sur cett 
poire, page qui, 
■lais ami de la 
lien, voudrait ai 
liys. Les descent 
■exiles qui revin 
lur bien aimée A 
■plies, et, aujourt 
lers de leur origi 
Irapeau à l’ombre 
In doute notre lo; 
p soir, près du fc 
p belle France, V 
limons à causer 
pi des jours comi 
jlorieux exploits « 
■leur à la mémo 
tst-ce que l’Ecossj 
laint-André ? Est- 
jlace choisie dam 
e Saint-Patrice? 

[lus à Saint-Georg 
Dm, nous somme 
F'inpris du Canac 
i côté d’autres i 
11 nt de ce paj 
k>us ne demandon

tenant 
temps
heur et leur tendons une main fraternelle. 

Mais cédons la parole à l’éloquent orateur.
L. J. D. P.

dont le souvenir noisommes et

poète insp

dien caresse en
de notre grand pays. d'héroisme de ses enfants. ,

rissrSSSSvclopper. Ce mystérieux sentiment que nous de- confie nature prodigue se, plus doux sourire des empr ^
vrions cultiver, ce feu sacré que nous devrions à notre belle contrée, e le répand sur elle e « ^ annon«r l'a»
transformer en flamme ardente, c’est le pa.rio- trésor, d'une main genereuse, trésor des plu
tisme. Qu’est-ce que le patriotisme? Le patrio- magnifiques dans leur riche variété. Le, fi s de |,«np.ro ain^ ^ pçrmtU„ 
tisme, c'est l’amour de son pays, amour tendre l’Ecosse peuvent ‘rouver te, le pays es bj£ una“ df djrti en toule humilité, un mot 
comme l'amour d’un fils pour sa mère, amour gé- res, des montagnet, et de tor , . ct dc, aspirations du peupe
néreux e. désintéressé, ne reculant devant aucun d’Irlande, une verdure qu. rivalise avec ce, e perances et P „ ,
sacrifice, ne recherchant aucune autre récom- de leur verte Erin; les Anglais, des chenes au,- dans ce, prov
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R. B. O. Corrivean, Chapelain

a terre qui I 
lous, Canadij 

avons le n 
ids peuples | 
donné au nui 
tion formée 
mservant intj 
que ses tri 
même idéal! 
île. Oui, les I 

et les Frai 
sur cette i 

le chardon I 
ir les liens j 
raternel et I

Honneur 
à ces vaillants 

confrères

Joe. Trudel, S.-P. et Tree. Sam. Huot, 8. A Eteao. Huot, V.-P. Wilf. Trudel, C.O.

e titre d'Acadien était un terme de mépris, bilité. Nous ne voulons pas être ostracisés. A la de l’éducation et nous ne périrons point, 
non pas parce que les Acadiens n’étaient pas vie civile et religieuse de ce pays nous sommes traire nous vivrons, car l’éducation c'est le pou
les citoyens vertueux et soumis aux lois, mais prêts à ajouter notre apport de force et d'ener- voir, l’éducation c’est la force, l’éducation c’est
parce qu’ils étaient pauvres et sans cette in- gie. Les comparaisons sont odieuses, mais nous la vie.
lucnce et cette puissance que prête l’éduca- proclamons que la qualité des citoyens fournis 
ion. Ils n’étaient connus que du poète et le à ce pays par le peuple acadien est d’un ordre 
’historien, à cause de l’infortune de leurs pè aussi élevé que celui qui est fourni par n’importe
r»*- Un siècle, au plus, auparavant, leurs pères quelle autre race. Nous avons pénétré dans E„ comparant ['hommc à la femme, le pro
uvent quitté leurs villages en ruine et laissé °utcs ks voies de la vie civile. Au barreau, dans (css,ur Chamberlain, de l’Université Clark lui
eurs morts sur la plage, chassés, expulsés, la médecine, dans la legislature, dans le sénat, _ lrouvé (cs ,|e supériorité

Enée, après l’incendie de sa bien-aiméc dans le cabl,,ct' nous av°ns des représentants qui „ ts, mjeux düU(1 art$
rroie, pour errer, par mer et par terre il la Jont. h°nneur à no,r' race' mle“x cncore' <•“' Il s’entend mieux en affaires.

era,eut honneur a n importe quelle race Dan, ^ intclligcnce ,us vas(e fc
la vie religieuse de cette contrée, nous devons 
compter pour quelque chose. Voyez les églises 
magnifiques dont ces provinces sont dotées! Ces 
temples ont été élevés pour la plupart en l’hon
neur et à la gloire de Dieu, par des mains aca-

[cxilcs qui revinrent pour mourir au sein de (^emi^s’ ^es coeurs aca(Iiens. 
t «vr. .iimée Acadie, se sont accrus et mul- , l)anS 1 Eff'-sc comme dans 1 Eut, nous main- 
plii’, «. aujourd’hui, ils sont plus de 150,000, tcnons q“.' lc ™cnte dolt c‘rc k "uI Pa«'P°« 

de leur origine et de leur langue, fiers du ™X pOS‘“°nS dhonneur et:* confiance, et 
Irapeau à l’ombre duquel ils vivent. Mettrez-vous scron,s touJours prcts a d?fendr' « P»nc'P<b 
I. doute notre loyauté, si nous redisons encore, 'ar dans unc communauté mixte comme est 
I soir, près du foyer, et dans le doux .parler de la no,re- ,S1 "ous de5lrons hue la paig, l’har-
I belle trance, l’histoire d’Evangeline ? Si nous ™omc “ la bonne vo on,c rè«"cnt parmi "°us Pendant qu’il était en tram, le professeur
"‘ions à causer de la France d’autrefois? Si, ‘?us’ aucunc "a,,onahte °" croyance ne don aurait pu ajoutcr.
II des jours comme celui-ci, nous rappelons les s arroger le monopole des honneurs qui sont j| pjus ^ w|1isjly
lorieux exploits de nos pères et consacrons un du resaort de 1 Eglise ou de l’Etat. Il consomme une grande quantité de tabac,
'leur à la mémoire de nos ancêtres martyrs? La ,ondallon <j* cette société (1) a certaine- || possède un plus fort bagage de "sacres’’
:st-ce que l’Ecossais a oublié la vieille Ecosse et ment ete inspirée. Elle est destinée à devenir la ou jurons
aim-André? Est-ce que l’Irlandais n’a pas une vle’ lamc meme du peuple acadien. Freres aca- n rcste dehors, le soir, plus tard et plus sou
rce choisie dans son coeur pour la chère lie dlens- soy°ns fidèles a nous-memes, soyons vent qu'elle, 
e Saint-Patrice? Est-ce que l’Anglais ne pense ~ toujours fiers de notre origine et de notre 
lus à Saint-Georges et à la joyeuse Angleterre? hingue maternelle, soyons toujours véritable- 
•ui, nous sommes loyaux dans l’intérêt bien ment Canadiens, et ceci nous assurera le res- 
Jinpris du Canada. Nous réclamons

au con-

L’HOMME ET LA FEMME

he bouquet | 
chère mèrg 

; sang qui l 
1 toujours < 
rt larges <|ul
notre Confé^Bccherche d’un nouveau foyer. Mais jetons 
nner la m lin^8m vo*le sur cette page sombre de notre his- 
yer nos me^B<»ire, page qui, s’il était possible, chaque An- 
ur la pro^p^Klais ami de la justice, même chaque Cana- 
lotre patrie ^■ien, voudrait arracher des annales de notre 
de rester l.cs descendants des quelques centaines
ont faits

11 a plus de génie.
Il est plus intelligent.
11 est plus logique.
11 est mieux doué que la femme pour les 

inventions et pour la composition de la 
sique.ouvenir nos)

Il a plus d’originalité.
Sa force oratoire est plus grande.
Après avoir lu ce qui précède, une fjtnme 

spirituelle—elles le sont toutes—a tracé les gnes 
suivantes :

1 poète iii'Vj 
-, écrivait 

kes its way 
ast,
. with the di 
lie last.”

phétique dc d 
lier, le plus 
i dira que H

disparaîtra
inoncer laud

t
e

Il crie plus fort lorsqu’il souffre.
Enfin, la femme le mène par le bout du 

et lui fait commettre les plus grandes sottises, en 
dépit de sa prétendue “supériorité" !

permettez nw 
ilité, un mot' 
du peup’e 1 

il. Il y a ui

nez

place pect d’autrui.une
côté d’autres nationalités dans le dévelop- 
nent de ce pays. Dans cette grande oeuvre

ne demandons que notre part de responsa- (i) La Société de l’Assomption.

•Il
N’épargnons aucun sacrifice pour la

La poésie japonaise ne comporte pas de ri
mes.

1
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4 L* ALLIANCE NATIONALE

C'JVIIiance Rational* LESrecruteurs a l’oeuvrk c« jeune cerd, > un d« Prog*,
publiée par -------- quables dans le cours de l'année dernière. Ses

MEMBRES QUI ONT PRESENTE DES officiers et ses membres sont animés d'un ex-
La Société ns Secours Mutuels candidats durant le mois der. lent esprit, c’est dire que tout marche à i u

“L’AlLIANCB Nationale” NIER DANS LEURS CERCLES nisson vers le progrès et la prospérité.
RESPECTIFS. Le Bureau Exécutif a adjugé un drapeau

A MONTREAL -------- d’honneur au cercle Fabre pour le travail qu il
Dr. Théo. Cypihot, Av. Hurteau, J. A. Bou- a accompli durant le concours de recrutement 

chard, Pierre Moieen, EU. Gariépy, Jo». Con- qui s’cst terminé le 30 avril dernier et c’.-i 
tant, EU. Hardy, Art. Biron, L. A D. Gauthier, pour faire la présentation officielle de ce dra- 
Alp. Lacharité, D. Viau, A. Favreau, A. O ptau que ,c Pri,id'n' Général, M. L. A. La 
Deiforgea, J. Marleau, S. L. Auger, Dr C. A. I'"ée’ C R' sVst rcndu à ,a »cance du cercle,

" Daigle, J. F. Moreau, H. Pitre, F. X Lam- dans ccUe circonstance, accompagné de M M
m bert, Arsène Gauthier, E. Desrochers, J. A. 1 1 Laberge, and V. P. G, L. J. D. Papi-

Piché, L. Pépin, Dr J. Deerochers, J. E. Ma- neau' Séc Gén et Eug. H. Godin, Mbre B. K
L’assistance était nombreuse et on y remar

quait entr’autres MM. J. W. Bastien, préside ml 
du cercle, P. Baribeau) C. Lapepdère, Dr. J 
A. Dauth, M. Forest, R. Faucher, O. Parent

ERCLE OLIE

I Mercredi le ti 
■mnait son ban 
■t, comme d’hai 
■ Le Bureau Ex 
lée le même sc 
Indre en corps 
[Après une chai 
tiers et les mei 
I mit à déguste 
litres qui furent 
[Entre "temps, 1 
letiri Guertin, in 

parole, ainsi q 
Le Président-Gi 

ses éloquents < 
I coutumier. 
Ltntages que l’AI 
pures et l'impor 
parmi les instit 
faisant un chai 

pquant les suce 
ncours de recru

7 Placed’Armes B. P. Boite 2172
Téléphone Bell Main : L266

OFFICIERS GENERAUX
S. G. Mgr P. BRUCHESI. . . Plaideur Honorée 
M. Chan. G. GAUTHIER

z Bureau Exécutif
U Anèee Lavallée GR..................... Piéddent Géeér.l rlnda' C' Philippe Giroux, P. Langloie, J. E.
Joa. Content,................................. Aie. p*. Général Rondeau, Henri Bouchard, Art. Bérard, loi.------------- . .. . . . . . Ane. Pré». Général Rondeau, Henri Bouchard, Art. Bérard, Joe.
F C^lüf^Tîc.M D...................... 2«a V P* Gén' Paradi*’ J°* Maroia- Av- Digenai», Art. De-

. Secrétaire Générai ' * ^ *
. Trésorier Général Lambert, J. A. Carrière, Dr A, H. Dénia, N. 

. Médecin en Uiel Perrault, Dr La. Bellelale, L. N. Riendeau, 
’ • ’ A"*Î*£Ü T Collette, J. D. Héroux, Joa. Dénia, Wilf.

. Directeur Bousquet, J. L. Langlois, J. R. Peloquin, Frs.
Directeur Péloquin, Frs. Cournoyer, Art. Laprise, C. A 

' Directeur ~

lorme, J. C. Brien, Godmer Gélinas, J.-BteL J. D. Papineau, etc.
T^!."c™hot M.D., "

S Beeudi-CR., . . . .
Le Président-Général fit la présentation du 

drapeau au cercle. Il le félicita de scs succès 
et l’engagea à continuer dans la voie du pro- 
grès qu’il avait déjà parcouru avec honneur 
Après avoir démontré l’excellente situation dv 
l’Allancc Nationale au point de vue financier, 
il insista particulièrement sur l'importance 
qu’il y a pour les Canadiens de fonder de>| 
institutions financières solides qui soient 
sauvegarde pour l’intérêt national.
M. Laberge se déclare particulièrement lier,, 
à titre de citoyen de de Lorimier, de l’honnvui 
qui est conféré au cercle Fabre, par le Bureau! 
Exécutif, en lui décernant un drapeau d’hon
neur. Il fait aussi valoir les avantages excep- 
tionnels que l’Alliance Nationale accorde à »cj 

Ces membres appartenaient aux cercles ou membres et à leur famille, dans les jours d’aüJ 
bureaux de perception dont les noms suivent : versité, il démontre les besoins d'union chez

Lud^p, .
Fie Fauteux, Rousseau, J. W. L. Forget, Willy Roux, Wilf. 

Deneault, Clovis Lapointe, Orner Paré, Sév. 
Cloutier, Evariste Lemay, J. R. Gagné, Geo. 
Paquette, Jos. E. Roy, Désiré Boileau, Jos. 

Organuateui Powers, Am. Gélinas, Jos. Beauvais, Dr 
Roch Dépatie, A. Corbin, J. A. Dion, Lucien 
Quesnel, Alf. Barege, J. G. Leblanc, Jos. Jar- 
ry, Ed. Marineau, J. A. Riberdy, Alb. Mar
chand.

Département d'Organisation et d’inspection 
du Duqucüe, . .
Cam. Masseau,
G H Vaillant, un.

marque parmi 
père et compte 
uel, ce cercle f< 

piale de trente 
Parlèrent aussi 
H. Godin et F 

l I- A. Gagniei 
enier, C. Laport 
thier, M Gagnor 
r du cercle Créi 
is une improvisz 

au cercle Olier 
Crèmazie dans I 
ut accepté sur le 
:le assurèrent «

Inspecteur es Chef

Placements
A. 8T-CVR, Trésorier General 

i Heures du Buhmau: il* a u. a îaH p.m.

Percepteur (Art xgs)
M. J ODOIN, 7 Place D’Arues

MONTREAL.

CERCLES

CA et LA
les faibles, pour se portéger.

L’enthousiasme, c’est le levier qui remue Cercles Mont-Royal No a; Sacré-Coeur No M. Papineau rend hommage au cercle pour 
les obstacles; c’est le secret du succès: soûle- 6; St'Vaüer No a°i St-Vincent No 4a; St- les progrès qu’il a accomplis. 11 félicite le

Louis No 44; Jacques-Cartier No 49» St- Dr. Dauth, et M. Landry, lauréats du derniei
Guillaume No 50. Jeanne d’Arc, No 53; No- concours. 11 parle ensuite des bienfaits qu<
tre-Dame de Hull, No 64; St-Georges No la mutualité est susceptible d’accomplir, de
69; L’Assomption, No 77; Bourget No 76; son importance pour les classes laborieuse!
St-Raymond, No 9C; Bcauport, No 97; comme instrument d’épargne et de protectiol
Champlain, No 108; No.re-Dame de Gran- contre l'adversité et de l’intérêt qu’il y a pou<

Combien de membres avez-vous fait en- ^y* No 116; St-Sauveur, No xa8; Ste-Marie les Candieans-Français d’avoir des institutions 
trer dans l’Alliance Nationale, depuis que No 146; Lartigue No 150; Edmonton, No fortes qui leur soient un appui dans tous lc«
vous en faites partie? 151» St-Paul de Grand’Mere No 165; Si-Ro- besoins de la vie sociale.

muald No 167; Papineau, No 177; Notre-Da- 
Que faites-vous pour rendre les assem- me du Cap, No 196; Lafontaine No ao6; St- éloquent, fit voir les avantages des sociétés 

blées de votre cercle agréables et intéressan- Denis, No 207; St-Vital, No aïo; Cadieux secours mutuels à d’autres points de
No aia. Immaculée Conception, No 334; La- plus particulièrement comme action éducation 
Sèche No 330; Brunault No 334; Deschail nelle .11 conclut en faisant l’éloge du (Ira 

Voyez ce que chaque membre de votre Ions No 338; Ristigouche No aïo; Cadieux peau, symbole de dévouement et de noble 
cercle peut faire pour son progrès, puis invi- No 371; Ste-Flavie No 380; S;-Prime No aspirations dans l’ordre de la mutualité 
tez-le à accomplir sa tâche. 284; Tétreaurtville No 396; St-Marc No 308; me au point de vue patriotique.

- " 0 Villeray No 3x1; Loranger No 333; Ar-

<:
vez l’enthousiasme dans votre cercle c 
le verrez augmenter sans tarder.

* * *

trente nouveau; 
Int présentés dai 
[ers minuitxy on S' 

emportant de c 
agréable imprci

Avez-vous jamais fait profiter votre cer
cle et votre association de votre influence?

-E CERCLE L 
FETE DE4

M. E. H. Godin, dans un discours vraime

|medi, le 30 oct< 
lille de la Longu 
F avait réuni d 
■ ses officiers et 
[istimtion, tels qi 
F la paroisse, M. 
■an, Md.-Examinj 
I M- J. A. Beau' 
I L A. Lavallée 
[MM. F. C. Lab, 
leux, membres di 
|t aussi à la réur 
[Duquette, Inspe 
Pes officiers du c 
kt. Sb. P., A. I 
K H. Lacas, P. ; 
| Laurin, H. Lev

Les oonfrères Forest, Dr Dauth, M. liai 
chambault No 333; St-Clément No 334; St- tien, président, Laperrière et Landry adresse 
Arsène No 337. rcnt ja paroic remerciant les officiers génér tu:

Bureaux de Perception Chenevillc No 7, d’avoir assisté à leur réunion et leur avoir pré 
St-Urbain, No ai; Champlain, No 133; Bor- senté le drapeau décerné au cercle et prit en 
deaux, No 147; St-Adolphe No a66; La Tu- l’engagement au nom du cercle, d’augme ite 
que No 287; Guiguea No 389. SOn effectif, dans le présent concours, de ma

nière à le placer au nombre des grands cer 
cercles de l’Association.

CERCLE JEANNE D’ARC, No 53

•4 Bulletin Mensuel

“La Feuille d’Erable”, tel est le titre du pim
pant bulletin publié jadis par ce cercle et dont il 
a repris la publication le mois dernier à l’occa
sion du Quinzième Anniversaire de sa fondation. 
Les anciens membres du cercle—comme les 
veaux, du reste-*-seront heureux de voir réappa
raître cette intéressante publication. Dès son pre
mier numéro “La Feuille d’Erable’’ sonne le clai
ron et appelle ses hommes d’action sous les

CERCLE FABRE No. 339, PRESENTA
TION D’UN DRAPEAU Quelques rafraîchissements furent en-uit

servis aux invités et aux membres prés» »t 
Cette s< ireC’était grande fête au cercle Fabre, jeudi, pflis l’on causa amicalement,

armes Ie 4 novembre; on y célébrait une belle vie- restera dans le souvenir de ceux qui y
pour livrer le bon combat dans le concours de foire — victoire pacifique et bienfaisante, — pris part; elle marque une date import 1
recrutement qui se poursuit. Nous lui souhaitons remportée par ce cercle, de fondation récente, dans l’existence du cercle Fabre, celle d

mais d’une grande vitalité.

‘‘«'tir* de la soil 
P été servi aux < 
Inin.êi* du meilleu 
Pr-S ont été pron 
F dans une imprsuccès première grande victoire.

\
>



L’ALLIANCE NATIONALE
6)grès remar-j 

dernière. Ses 
mes d'un ex- 
îarche à l u i 
mérité, 
un drapeau 
travail qu il! 
recrutement] 

nier et cYstl 
le de ce dva-l
I. L. A. l a 
ce du cerclc.l 
gné de M Ml
J. D. Papi-1 
Mbre B fJ 

on y rcmar I 
en, préside ntl 
rière, Dr. j | 
, O. Parent,I

IRCLE OLIER No Ia7 BANQUET AN- cita 1»
cette fête

officiers du cercle d’avoir organisé 
propre à raffermir les liens d'amitié 

qui unissent les membres entre eux, et félicita
[Mercredi le trois courant, le cercle Olier In,!"3"".' N]anon,,e ,|c organisation et 
Limait son banquet d’huitres annuel lemict Particulièrement le cercle Lartigue, pour 
k comme d'habitude couronné de LcT 'v\rT„ ™ * biCn 3 da"8 :-

l e Bureau Exécutif, qui avait son assent- ,, ,, ,, .
kc le même soir, abrégea celle-ci pour <e . ‘‘ ™C Mongc offr,t également ses féli- .
|ndre en corps à l’invitation du cercle "!s aux organisateurs de cette fete. Au Us cerc,ts c,aP«s °"- voté des condoléan-
Après une chaleureuse réception par le, nf T"'" d* ol,scrvatipns. il attira l’attention 1“* peri'0nnrs dont noms suivent:
sers et les membres de ce dernier chacun un point d’intérêt général. No’ A. C.

I mit à déguster fermement les succulentes ï T C<,M<liens’ " in»k,« P-«r qu-: nutu n 7v *" pire
lires qui furent arrosées de vins généreu-- 7 d,scl''”l<.’"8 dans les assemblées du cercle cl p dj e’ •’P5~A MM Adjutur, Arthur 
I n.re -temps, ,e président dû cercle M ‘°T“'8 .-"r-oises. Rien n'empêche £ * Footuion de U mort
cnn Gucrtin, invita les visiteurs à adresser ' memc des,rablc (l,,c Von discute avec ber - f'., MM ;*,fred et Alphonse La- 
parole, ainsi que les officiers du cercle con’,lcl,on « 'U'e l’on croit être dans l’intérêt “ 8 occasion de la mort de leur mère.

Le Président-Général ouvrit le feu par un • i S0c'c,e' Tout le mondc ne peut pas 
ses éloquents et pratiques discours dont il h™, a Ch°m' dC.'a méme manière. 11 est 

I cutumier. Après avoir démontré les . 7” . "“Crct de la soc'étc qu’elles 
antages que l’Alliance Nationale offre à ses , Scutecs’ mais il faut éviter toute acri-
iurés et l’importance capitale quelle a pri 7|* da"S CeS dlscussions et fuir les person- 
parmi les institutions similaires, il termina ü “ ,C’"t. Utour inuHle à dcs d'bats ter- „ 8 P- St-Stanislas No. gy,, institué à St
faisan, un chaleureux appel au cercle 0,7 °" m “ui *«* P<“» kur raison ;Sta"'8la8’ comte de ChampCle ,5 seYembt

.quant les succès de ce dernier dans les . n , . ,W' par, *1 Char,es Duquette I. C, et organisé
icours de recrutement passés où il a fait Ll* Pres'd«—-Général, M. l’échcvin L. A. P E’ Lcbeuf.
marque parmi les cercles victorieux. II Lava ” adressa la parole à son tour et dans r °ff,c'crs; ,Com- d« Surveillance, MM. L E 

iere „ compte même que dans le concours d,,aCnu,rs. birn »"'™' fit voir aux me,,,- ' ™!"y,r*S'dem’ « J°a Bérard e, Henri U-
uel, ce cercle fera cadeau à l’Alliance Na eS les br,llants résultats obtenus par l'Al- c i P"ccptcur, M. Léon 
“'e, de -rente nouveaux sociétaires. ',anc'’ P",-dan, l’espace de quinze ans Fer<bna"d Trudel.
arlerent aussi MM. T. Cypihot, Md., C plae“ au P"™™ rang de. sociétés les Bonif.e, No’ ^è-Institué à St-
H. Godin et Francis Fan,eux, directeurs, plu" prospcrcs du continent. II invita les of- k ler ln . h '8*"’ c,mt* dc St-Maurice,
L. A Gagnier, Cl,s. Duquette, Armand ''C,ers„ct k's membres du cercle à continuera Corn 77 ,9°®îlpar Chs Duquette, I. Ç. 

mer, C. Laporte, A. A. Comte, C. E. E. raVa"l<:r a 80,1 succ“’ faire de la propagan- président- L ®Ur,mlhncc: MM J- C. Câlina,, 
hier, M Gagnon «, M. Geo Monet, tréso- 7’ rCC,ru'^ d aulr» bons sociétaires comme « p IL r -'To “ Eu*éne Lap«rnè- 
du cercle Cremazie No 171. Ce dernier le,aU la plupart de scs auditeurs. 11 insista Gélinas * T’ Grav,l; Md- Ex. J. C.

is une improvisation chaleureuse lança un ?U'tOUt sur ''-mportance qu'il y a pour les ' ' *•- 'f | i
au cercle Olier de se mesurer avec le cer , a,lad,c,.ls d’accumuler leurs capitaux dans ~ °-------~

Cremazie dans le présent concours Ce dé- dcs ,n*titut,üns Qui leur appartiennent. NOMINATIONS MEDECINS-EXA-
't accepté sur 1= champ et les officiers du M F' C Labtr«e, and V. P. G. prit à son MINATEUKS
le assurèrent au Président-Général que î°Ur ,a parole; 11 Par,a- c°mme il sait tou-
trente nouveaux membres demandés se- ,ours le faire’ avec eloquence. Il démontra Le Bureau Exéentif 
-t présentes dans ce concours. surtout que l'Alliance Nationale possède peut- Médedn, d-torè, ZÜ ’ " xîî.t l*.choix d<,,i
ers minuit on se sépara avec regret, cl,a ctrc.'es Plus belles variétés d’avantages et de del, B. P. ScStanislas No F"dinand Tru" 
emportant de cette réunion de bon goût, “rl,hcats qui soient accordés par une société B. P. St-Bonifac» No 
agréable impression. d= secours mutuels, à ses membres. II insista

aussi sur le fait que l’Alliance Nationale pos
sédé dans ses caisses de dotation et des ma- 
lades, un capital d’au-delà $1,250,000, après 
avoir payé au delà $200,000 * bénéfices en , , _ 
maladie et de $800,000 aux héritiers de scs L' D' PaP,ncau.
membres décédés.

Les membres du cercleNUEL . °”* promis au Pré-
sident-Ge.,. d augmenter notablement 
tif de leur cercle dans le présent 
recrutement. Ils tiendront parole.

l’effec- 
concoers de

CONDOLEANCES

Miller, à l'occa-

NOUVEAUX BUREAUX DE 
TION

PERCEP-
sentation du 
e scs suevè» 
voie du pvo- 
rec honneur 
situation di 

ue financier,! 
l'importaiicvl 
fonder des! 

i soient im.j Rinfret; Md. Ex.,L
irement lier,| 
de l’honiivu, 
ar le Burvauj 
ipeau d’h<ul
lages excvp- 
iccorde à »eJ 
s jours d a-k 
l’union chez

cercle pour 
félicite le 

s du dernitn 
lienfaits -juJ 
:complir, del 

laborieuses! 
e protection! 
ii’il y a p fur!
institutioml 

ans tous les|

*90 ; J. C. Giliros,
2QI.

E CERCLE LARTIGUE No 
FETE DE PROPAGANDE

ACCUSES DE RECEPTION«50 —

zrs vraiment 
s société--de 
s de vue ci 
n éducations 
)ge du -Ira, 
t de nobles 
tualité c -inj

Sec. Général dc l’Alliance Nationale 
Montréal.

mcili, le jo octobre, il y avait fête dans
'Ue île la Longue-Pointe. Le cercle Lar- U autres '"téressant. discours furent aussi Monsieur 

avau réuni dans un festin fraternel, Prononcés Par MM. Brassard, Fauteux, et le v. ' „ . 
ses officier, et ses membres, des invités Pr“idcm du M. Aid. Lachapelle. Tout m.„, dll *L7eP‘K>? d‘ V0!rc chèdue cn ?»'«-

istmction, tels que M. l’abbé Lecours, eu c mondc c»"servera m- heureux souvenir de rorhi^r. h de dota"°n de feu Arthur 
k la paroisse, M. l’abbé Monge, le Dr Lo- “l,c fétc ct lc “rcle Lartigue, nous avons pr„,nDt,tudeTvk"7„ ^ V°US rm,ercie dc la 
la", Md.-Examinateur du cercle Tétrault- heu dc ‘’esperer, en retirera d’amples avanta- réclamation * ‘ V°US aVeZ r,gle celte
' 11 )■ A. Beauchamp, N. P. 8CS

1.. A. Lavallée, C. R., Président-Géné- 
MM. F. C. Laberge, J. E. Brassard, F. 
eux, membres du Bureau Exécutif, assis- —
- aussi à la réunion accompagnés dc M. No.
Duquette, Inspecteur cn chef. Au

les officiers du cercle présents étaient C , ,, 1 ------
>e>. Sb. P., A. Lachapelle, prés., A. Fi- K U&SîXSX ?> ‘
Ç I- Lacas, P. Z. Guy, Dr Deschatelets, m sirtVm.mb.,,., 5
Laurin, H. Levasseur, e, J. Vine,. 2 I if îf oLXTSè'C

de la un banqut aux hui- Si J1J ,̂,,p,i,1£,c,nd^b•,", S UmoK
T, SrV‘ “"n C°nViVeS “ U réUni°n 1 »!« -SP'K-Kh-. S
"»:ve du meilleur esprit. Dc nombreux ^ ss st. Huii.ch.'^ ,
"r U„t été prononcés. M. le curé Lc- S? S £iÛBN,0Nr,«.
1 d"n» «ne improvisation heureuse féli- 1,8 *’«»"'CorhU,. 11 et. val,ati„ ko. „

th, M. 1-asj 
dry adressé] 
îrs généi iuJ 

ur avoir -iréj 
le et prircnl 
d'augme it-1 
>urs, de mal 
grands cerl

Dame Ermélina Pouüb.

NECROLOGIE 1

▲OMISSION DRCftSNOM _ Lj_|_ Cercleou ”• P- | Date
Médecin

KxaminateerJe I i
AcxHdent 
TumeCUl0Se PUlm

Noyé 
Vsucer d'estomac 
Pleurésie chionique 
Plèvre typhoiiie 
Tu bereu ose pulm 
Fièvre typheide 
Tuberculose 
Tétanee

J- A. Lapierre 
*«• J. 6. létrault 
K «g. Virol le

2-8 02 1000
17- 12 07 600
81-10-06 1000 
1M2 02 1000 
4-1-00 1000
4 12-04 1000 
68-04 1000
26-60-6 1000
18- 4-06 1000 
30-10 06 1000 1H0< 1000

*> I 16-6-06 Mil 
“J *7-7-02 1000

rent en-uili 
es prés« nts 
Cette s< irél 
t qui y onl 

import mt( 
celle d sf

Nap. Lambert 
J. A. Archambault

i.Vrèd.rr*rd
fmile Peltier 
J. N. H. Ti
C. Marcil 
JH A. La rose
J. N. Collerette
N. A. HébSrt

V

Angine d-e poitrine

Pa
rte

.



L’ALLIA NC K NATIONALE CARTEe
AVIS AUX MEMBRES MALADESCONSEIL GENERALACCUSE DE RECEPTION DU psroieee où il e 

l'rfl pae répété.
Pour ce gui est d 

rn dehors de la pari 
ie mentionnons pat 
ABREVIATIONS.

Formalités à remplir 

-AVIS ÜB HALADIB formule No 6)

des statuts); lorsque le membre est inscrit à la Laia 
Centrale des Malades, cet avis A.£nïfrtHEJPdL

». estas srjsargtiJ % csa?Xkîî »
ï7hi» £*ffiasS»

Dborlé, & •TL æ^*£ZlBJlrBS& Vi-ti “SS,Déboursée peuvent éue détachés de ces livrets pour donner 1 ne. S. P., Réunion
Bénéficiaires de m« mbres décédée, • •$ 12 rt'O.bO requ»s.
Invalides. $........... leneton 90 ane.l... ••••••:: a—CcRltPICAf UB flEDdClN (fomu.eNoftBj

i'e StibV'A! ?• iIuvri»,l:ul    iÆï îtfAV’Æ™,
ïïüü1 ' : 52s M iLST» SrasSaWS? SL

DES MALADES <<- ’<.■<!«», OU & d,h,« d un

... . ...... ........ «SïSïSpîSÉ:: twSKI "l'er* 'lour du mol» *.*. i ^ .MSH fi?ET» ÆSffffig

——- mercredi, 7 1/” p.m
$31,€98.76 j—RECLAMAT ON .formule No 5*)

Etat Financier
Au 30 Septembre 1909Montréal.

Mon cher Monsieur,
Re : Bénéfices sur

Substitut du P.G.; 
Financier; Md R., 

Le coût de Pinseï 
psrtie de 1

certificat de feu Emile
CAISSE DE DOTATION 

Recettes
$18,619.96. Intérêt

Laurin, No. 13375* 
Nous avons l_.

igné ouremis à l’instant même le chèque 
adressé à Madame Emile Laurin.

Cette dernière me prie de vous 
la bienveillante attention que

réclamation, et particulièrement à 
mise à lui faire

Contributions, 

remercier Balance. 1er Jour du mots................
vous avezpour 

donnée à sa i
la promptitude que vous avez
son chèque.

Pour ma

No 6—CL. VILLK 1 
136 St-Jacques ; S F. 
srd. Md.-Ex., Ooi 
cet le mai dis, 8 hrs. 

No 6—CL. SACï 
#v F. L. Adar

part, je vous prie d’agréer 
sincères félicitations sur le succès de votre asso-

6m
ciation.

CBETBALE^ IVotre bien dévoué, CAISSE
Georges N. Fauteux,

Z. N. P. co

l,çr limhn. „rdi ,i„ Sl AndrL 
ode Sur U Hubert. Runiorn. 2e 
,t du Me* SieCelherine E.

St-Pierre, Oct. 18, 09

$81.698.f. certificat du curé ou d'un juge de paix (lormu e = Nq ia-CL ST CH

— TL"* IStllde son B.P. pour approbation, avant de 1 adre*xr H, J A
Dépôts. $160.00. ïntérêts. U?-00 .. $ >;o ir,i S7 Conseil Général. ■> G Poirier, S. F/, :
Balance, 1er Jour du mois............................ ...........■ a-ARTIGLB DBS S FAT UT» A CONSULTER. Biult. Md-E., 1801 N

Caisses locales des malades: 08. |06A'g^unN &eUdi>

des malades: *47, 849,

Déboursés
!.. J. 1>- Papineau,

Remboursement $ <165.62
. <6 p.c.1, $76.32 _HîU?
• du mois . .

Montréal. Indemnités, $1.065.62. 
Divers. $14.00. Cse. < 
Balance, le dernier jour

ïén
Cher Monsieur, 

Je vous de MM. Jules 
bénéfices

retourne les reçus 
Samson et de Pierre Blanchct pour 
en maladie reçus par eux aussi le «rttficatt de 
décès de M. Albert Bla.s du Cercle Dollard 

été signé par Mme Blais elle-meme.
remercier au nom de Mine 

cette récla- 
est-il recon-

pour appro

qui a
Je désiré vous

Blais de votre promptitude à payer 
aussi notre cercle vous

la manière active que vous ap-
réclamations.

$61.181.87 (Al Pour 
• 258. 254A à 264

(B> Pour Caisse Centrale 
’ 255, 268, 250, 200, 266 et 266.

882
. No 1S—CL. ST-JAt 
-, J E. La Fontaim 
amedis. S h. p.m., 1 

No 16—CL. ST-T K 
Thibaudeau, S.F.,
' udi, 8h p.m., bî 

Ko 16-CL ST MK 
. Smith; S.F., Abt 

salle Do
No M-CL. ST STA 

irt, Brault; S.F, et 
ernier vendredi, 8 F 
No 84—CL. NOT R 

‘mot; S.A.. W. Pii, 
imanche. 21/2 h. p. 
No 2S-CL. LA RC 

Juchrsneau; S. F.,
8f hrs p.m. édifice 
No 26- CL ST-LO 

Bain, M. l'abbé T. « 
■-m Gauthier. S A 1 

No 29—CL IIOCH 
Marling; \V. Desji

mérbe Dugas. P ; ,V 
—at Forest, S.F. Réun 

No 84—CL. SALA 
Tiatrl. S. F., Léopold 
lonctte, rue Ste Ceci 
No *7—CL. COM R

J’accuse réception de votre chèque au nô ,”0. 'st.vVn 
i; tant de $1,000, en paiement du certificat i 
- talion dont feu Eloi Paiement était port $j>'(

C’est avec plaisir que je vous envoie -J*.M”'
• • *9r>s 469 »■» remerciements pour la promptitude que m,.»., Ss'll, n"nit

■ ' " «oitolil avez apportée dans le règlement de ce«
3’21“'71' clamation. ”* J- * n,.i.rd

No. *9—C. JACQU1 
. Ailihv S F., le 
b. ialle Union SM. 
No flo-CL. ST-GU1
N* S^CL.,;CTFJK 

h' Iî*r1°me’ ü P- et* 
No 7 h C P m'’ ealh

M. L. J. D. Papineau, Sec.-Gén. Montr^B*” s*p„ N. SaSer
P m , ches M D< 

No flü-CL. SOULA 
eroux, Cascades 
ion*, dernier vendred 
No 1)4—Cl, NOTRE 

«re. 4 Hritania; S. F. 
*”"• «lie Laflèche, i 

«-CL. ST-FR! 
léda-d Foreat: S. f 
rrmer mercredi rhet
J ^ll^bêrtARéun 

iN? PtP- St IÎYACI 
7 SVp/"i»; L- A. B 

(iter Md.-E., 74 Ste-V 
«wadee, ». p.m.

Débowsée $ 102-x9

Balance, lé dernier Jour du mol*.. . .$ 6Q.103.9X
$61.131.87

mation 
naissant pour 
portez à payer

g—FORflUL -b (où se le procurer)
Lee cercles doivent fournir à leurs membrei 

exemplaires des formules 6A, 5B, 6C, au besoin et

BAI,B rjgJSja-eitÆ sa1
RB,;r,but,ion.ed wÏm.’’ Rri’ A ' i.on.’

S&ms&S&'i :■ 5ià reefcSKJaet—"
Balance, 1er Jour du mois.......................

toutes 

Votre tout dévoué,
William Parsons.

* * *

St-Isidore, 15 Sept. 1909
L J Papineau, Ecr.,

Sec.-Gen. Alliance Nationale,

ChM *fe° curé m’a fait savoir qu’il avait reçu
hier soir les chèques re succession A. Du- Détour.*.

mon,. Les héritier, en | sont dé,^enetc. DM.», ^peter^ete . ,....
session. 11 ne me reste plu q , . , munr.) 1316.68.................Revue",ileo
ckr pour la célérité et la courtoisic de bon Kournltur». ^ %'ru0«;a «anü„.

n’avez cessé de taire preuve $ïl5-47...................
du règlement de cette affaire et qu, 

de votre société.

2.272.66
3.214.66f

ACCUSES DE RECEPTION$ 6,487.32

Rigaud, 15 mai 19334.18

Au Secrétaire Général,
De l’Alliance Nationale,

334 45 
15.00

Montréal.701.32
294.46

45.69 Monsieur,
aloi dont vous 
au cours
sont tout à l’avantage 

Veuillez me croire,

Votre toujours dévoué,

3,210.75Balance,le dernier jour du mois
$ 6,487.32

J. M. Fortin.
VÆ
('alnee d'Epargne, surplus 
Caisse Générale

* • *

Ste-Croix, 28 juillet, 1909.
$1.052,328.63 Veuillez me croire,

Votre bien dévoué,M* L J D Pf Alliance Nationale. $
PI*A CE MENTE DEB FONDS

Monsieur, . n

,,
et si rapide de la police sur la vie de Eugene BaSquM^Hoel.e,.,., Provincial. * ^ . Jolic#e- remis votre chèqut *

Legendre. Na„ Cercles................................................................. ............. 6— en paiement de la première annuité qui I
Notre confiance ^ns mais aujourd.hui Cercl„, e,c„ surplus de remises .. ,t.eM.$7M| vienl sur m0„ certificat de dotation à 11

ti0nalClanferonrpart=ger à tou, ceux avec qui a"S*

roccasion à AU„,#, à Montrée,. 30 8eP,embrepm3.RAv

prions d’algréer 1 exprès- Secrétaire Général.
ALF. ST-CYR.

Joseph Paictne

: :: ::
..................... 36.280.00

* * *

Foi

Je vous remercie pour le prompt 
d. mon annuité, conformément à la colt 

règlement de l’Alliance National-;. 
Je demeure votre Etc.,

nous
nous aurons

Espérant que les 
nous vous

reconnaissance.

et au
prospérer 
sion de notre Chs LtBliCertifié correct,

O. BOURDON,
J. A. Mlgnault, Auditeurs.

Joliette, 16 Juillet, 1909-Votre tout dévoué
Dr L. P. Legendre.

t

r

?



L’ALLIANCE NATIONALE
7

CARTES DE CERCLES
No 72-&!, SIUAKUIuVmY Co. Berthler; Ch. ™ Be^"^

timÂ,,lt<c.,oRné:‘',MdUoB.":B6ui'Â; i”x l#TdI: i;y ml L-.Sk«>cîlc?l&£Sl t A^U & Clrerd
■sctjs -arist sta» jÈ».

ot d, $1.00 p., No W—CL- P1EKKLV1LLK: S. A.. H. L. onouner. « il" M7 L MonKi lit, 8h VL. ^ *

,.„„___________________ f| èscn: rzrrt ; : a mssg &t s$ jythsb?A, rafcc0* fednJs.HflvT ^J^rferSofem-Tr .te( <,hm- s a.. R.

tT-h^piTÈVoSFoni" t À”t*' bSsk.^^S^ '** “fie Eïï5&',!

SlwrSSw jf,rd ■‘^«ssrswg m &3Z£•’■ £ ^ î*&&.%t

W^WaWKES** **mercr,d" • --• sa,:e sas »r*&rit,i„v"s.d“u).,e. roj„tls«8as,Lv BNÿv™5A9hrs

, No 7-CL. STE ANNE DE BELLEVUE: S A, L. ‘ff'd",'-mfl ? 4e m"di' ® h" P m' ““e M°",r'u11- 87 "° '«-ÇL. LE OARDEUR, St Antoine de Uttbi***a«-

s. s.A.° Sfr&ffETOtiSV^/TE diS^^SM****

'Jfc Kt

VLADbS
I*î2S!L»,oM^ nV im*me n^im que •* .,,,,e

Pour* ce go?1 est des officiers, s'ils 

;n dehors de 1s paroisse où le cercle 
malatlv, mentionnons pas l’adresse,

libre malade e ABREVIATIONS. - CL signifie Cercle:
art. 267, 807, ! Subnitut du P G.; S A., SK. Archivi.te;
icrit à la laui Financier; Md -E., médecin-examinateur, 
lé au Seen tau Le coût de l’insertion d’une carte 
:ertificat de ou partie de ligne d’imprimé,
ia maladie, 
idle cel avis 
ité. La loi m

tes:-
eU

îprimée des s 
:s matières, e 
livrets de req

i et perfores q 
mr donner l’a

direction île 
les membres a 
malades (2tü* 
cale des m ale 
l'une circot.sct 
qui n-gligutt 
déchus du di

et le mai

du dernier 
ntivre ses m
au moins i

uvrant la k,_ „ mnMH,
née.—Lorsque 
d’une circi use 
réclamation d 

six < formule I 
lisse Centrale
où son cercle**:-------- A 7* T;“Tli?u' *'•» **■ u' L»»genaia, oscommuniiiuerF^L01^ ".A., N. tieltsle, tt)l Centre; S. F., S. LVi»*ta?»S2ra«te

r G. Poirier, S.F., 1055 St-Ant», ,e;
Mult, Md-E-, 1801 Notre-Dame O. Phone, Mount 778 
toi"»' d’ ** A,Ud'* 8h' Vm" S,Ue Union St-Joeeph 
N? '«-ÇL. S’r.JACQUES. Montrai; S. A. S.F. et P. L

.m,Jd,.:'sLh. p°m* "« 'ilmi1' U FonU"lC: “r « * P ";

JL""»*? «£• & m.r 0ulntol
HS’r’r^.ïS'SÏ”' S A- 5- N-ttZRt; Z hTùENIS, Co „.H,.e,n,h,. S A

, ,emph»«n,WiiiSmlllL|S.FjjeAbM J. A Llppé Réunion., le di »e,n„. No «5 Vinet, 8 hr. p.m. O. Vérin.: S>„ L. E. Chyron RéEn,. dim.m

È«îi®chN.°p,isr&. âTKffi,esiV5. lüïï'^a ssxiïtft* ° ÿBsu-v,o„M.d,
iffl-v5-'* U ds,rm=,etdLJh,Uu.%. y&JA XteK re-SSiF

v v^^’oTfEraœ-'M!snnjfc der”dim
! suüSï. «°vM Md,iE.s,LHricUi.F,: ^ t

r- «•— # ^unaméMuL^^D,j5>«; siroâ^y toF1-’
Chè,9Ufie “a JS AUX LIENS. Ville S.Pi»„. A

ii/tri. Ÿ- Jne^kiKÏiULÏ.1gaï: 2e dV’ÜS^i:- ^ G,ur°n'5 F- “ T- R,u": j^TSrSfteSRltj&ilr^^-
ititude „« irïmw5itoHte,*Eis dV'k iV2?iTü,!iE$rMô:to°$:A,miA,R- D«,o.tf.
lent de '-'■„trMr;îURD,;,nS,oAn;J,' Ad H, «fN»=S.P.. CeN„?,e!rAC, SS^ÏÏjL F^"“«wll-fS' ' g]: Ste-Critrinï 'VÜ

é.v^SteBSiSr.’t ?$SKffl»tBeeçwfc

VWrir* denuer°<ftm.nch’Pei , *•„ A & To^^D^^^^ThSlEEX" V*

1 55S;51I#hIt iaS5E*«= tvm
sl-tCTiMhMÎXÆ™-; ”i.;Çcrs,ï™pi;;t,ri."IvT rîLS.'iS.’SKH™:ulvc
4ISEti?ESl®^iF!r$'t s**3n’€s2S.’£r, t $?i5^TR,B?8*'a6-
riftjtteiaweaw Brtaagawa^gg» ÿaaWtégtgiAvr

■îSSS^S^Ei^
n, H., la*» Kéun. 1er, 8e mar. 2233. Notre-Dame Ô. *8 Its. ch

. 1124A St-Antoine; No 118 Cl, CARNEAU, Montréal; S.A.. J. 
i J» O. A. Archam- cent. 201 Chatham; S.F., îos. Labelle, 89 vine
I hone, Mount 778. 3c mer. salle Duvernay, 45 Vinet, 8 hrs p.m. mm. apres la messe, salle Forestiers CathnÛnïioà *

r. ùm^bva&m •.mmSîmm
BiSysSMistes

ÂÜ- Ws'tU

ililSilMPP Vin- 
et. Réun.LTER.

sa: 808, 106A,

les : 847, 249, I

JPTION

15 mai iyfl

Montréal.

:ph Paiemt

én. Montra 
Préside nt I 

e chèque de 
nnuité qui J 
station à II

prompt rèi 
t à la c 'tiri 
National-'.

Chs LeBb

\

1

" w " r



BENEFICESN» M^cij^sT.iHuMAs.^ompion^ ^ c. Drolet, a Droits d’entrée pour devenir membre de
fe**E."uiW.’ S-' *î»in*i‘LSOh^frmli ybîê

publique. _

Accordés par l'Alliance Nationale

:mnitB.— l°de $6 par semaine, pendant 20 sema' it 
née. Maxi.i.um $400 dans chaque cas.

Pour certifies s de participation de $^500 .. .. $0.60

w ' "::.rr !:S
. ... o.w

2 00

S.X° nVÆ ::
au bureau Dr T. C. Cabana, rue Main. Droit d’inscriptic

No 161—CL. de LA PBLTK1K, Kock Island: S. Honoraire d'exa
A. , P X. LeBlanc: S.F., Ceo. Boisvert. Réunions, der-
nier jinisdM^ S nui.
B. m F^' e?T..^®Schlmbe*rUn*driRém «; 1™ Th. Tarit des contributions mensuelles pour un Cer-

h s
‘ JT SBS^cIl^a'rTiFaRAs'kA^ïo° Artheb*.kâ: S A, ^ 1

A. A. Ficher: S.F, et T, F. X Lenueut Réunions, »-
V.^AteL^ÏUD8.HS^«£%'Hron: f~

S.A., Whfrid Bergeron; S. F., U mer Lecompte. Réu. Se ^ $
"Bo’^l" RIVIRKÏÂ.FURRE. Co. Formel: 0.55

PNo 267—CL. ROYAL, Ville 9t Louis: Norbert Des- 21 .65

«oui-“S S :S
Nem-CL. ST CYRILLE. Co. Drummond: SA, el it, .60 

S.F, J. F. Paré, N.P. Réunions, dernier dimanche, 26 .60
“ÜTo n7-CL."po¥NTE CLAlRE, Co. Jec

vs&Mmsr-
L. A. G in gras: S.F., et T., L. L- Ledou
v«* a„.

S*S;R^nvr>,R%orpLu3;,.^,psKA.;i,.

ÎÎUÆ "v,C°R^I‘o:n.. k dimanche* iü m^ i h-N Tarit de contributions men.uelle. pour un Cer-

P N<; «^CLt',sf”wiÏBRODL Hébertvitie Station, Lac tltlcnt d'muranco au deeds (»le entière)

sdiA-i: é * I I I I 1 i=i § 1 I a
àfrRluîgM^CB^a^si « » » ! T i « * * i »
^f>"Sn5135.liîr^ *“ t ' 0.« ,.»!,» 276 P .» . 05 3 20 I

tario, F. Kéun. 1er mar. 8 Lratg L.. 8h - . 19 .45 .«0 185 i 2-8 i 38 .85 1 70 3 40 5
No SOI—CL. OKA, comté des Deux-Montagnes. S.A , ^ 45 # 96 1-90 2 85 39 -85

Adolphe Chéné: S.F., T. et Md., 1.x.. J W. Ouimet. 50 >#5 , 95 2.90 tu .90
Réunion, Se dimanche, 8 p.m. Salle du Collège. 22 60 1.00 2.00 3 00 41 95

No 806—C. DUFOURNEL, L Ange Gardien, Ce. 23 -50 |.w 2.05 1 :t m 12 1 ou
Montmorency: Prés.. A. Tardif, SA., Sam. Iluot; SG 94 .m 1 05 2 10 820 43 1 05
et T. Jos Teudel, Montmorency Est Réunions, avant- a5 M 1il0 2.20 3.30 4 4 1 10S :8 l:iiil.s t£ 8 1:8 S :8 1:8 ' i« 8 1:2

Ne 810—CL. ST-ftUGUES, Co Baeot: S.A, Wil- M ,to l.30 , 2.65 8.to 49 1 35Slid“ka.V-dtmF.n«fcr.deed.,.a^ # £ « I Î8 f" “ liS
*NÎ “ill C ““'^vi LL ERA Y,e* Co. Hochelaea: Pierre JJ 145 ‘

2i'r*fîVl"URé*unb"fe ïf d°\ 8k. p°m„ Yi. .allé » '”

Raymond 8168 St-Hubert.

8h «
2H h. p.m., ches M. E- Faucher.
s5° ?VCV, TARL.NA. til^niMK bJS,”
“ÎSf'nin-aî. Tt-ciîX*R6L^,qBeo^R^MTlrnG.*«hh,

Sahit-ïoachim, Co. SheflPord: S. A. S. F. et T. R. La-

vœ&fà'mrz. $
8.A. 729 Panet. J.F Eug Cardinal,R.P. et T,, 504 St-Chria- 28
'ISoM-CL D'AMCUfE* ÈdmundetomN.B. S A. Kéné 2t 

U. Beaulieu, Si F, et T, J. E, De Gtice. Réunions: 8e 26 39
“STit-k' A WcÇîAMBAULTi* SSr%«B, -=

S.A., Ach. J. Bastille; S.F., Jos B Powers. Réunion
-nTSA* isjsaaitef &“a
Co. Vuébec: Henri M un eau. SA.; Joe Ouen 
et T,. Kéua. 8e dim. U.16h. a.m., à U sac

DuJeJT Réun. 2e,,^Be, »lT^Ch. Colomb Beaudlll, LOTall gCT,
£W,'£ St-Germain & Guerin

AVOCATS utt^TtL-e^p^: %?

;SSkKK,?S 34»u.N„r..D.m.E.« teSttSttfZS? «'**'*
5 ’a Politique de M. T. Gagné.

2000
3000 ...

.'ais.se des Malades 
édical..............

CERTIFICATS DE PARTICIPATION

lo—Certificat d'assurance au décès (vie entière)
(a) Capital h 

droit A 1500. $1000, 
alors porteur

il» CERTIFICAT o* PARTICIPATION aquise Ua membre porta 
d* un certifia.! d'assurance au décès, (via entière.) qui se retire dr I asaoctatiet 
après 10 ans de sociétariat, peut recevoir un certificat de participntkm acuul 
représentant U moitié du montant des contributions qu'lie versées AU cala 
.le dotation.. Celui qui se retire après 20 ans de sociétariat, un certifie! a 

0 - quitté égal au montant qu'il a payé A cette caisse [ ce certificat est paya le
o o es Iténéfu iaires ou héntiers A son décès.

2o—Certificat de Datation
RRITAUS. — Au décès 

$2000 ou $tooo, selon

on A la C 
men nv

HERITAGE - Au décès du socl/rtaire, ses bénéficiaire « 
$2000 ou $1000. selon le chllbe du certifient dont II m

tificat de dotationd’Auck

? Ï!l ? Ss
I il ! ! I l< L__J__ J---- L_ d'un sociétaire, ses bénéfiairr o 

le thIBre du certificat de dot.»la) CAPITAI H
------droit à $500, $1000.
. dont 11 sera alors porteur.
r (b) Indbmnitr AUX INVALIURS. - Les membres frappé* d'in va id

al-solue, aux termes des SUtuts, reçoivent b moitié de leur certifient de lot 
non ; le solde étant payable au décès (Attire ou lorsqu II aura tttd

= f s f

1:8 ÏÆ [S

1:8 5 î:™
iiiî
i;8 »:
SS |i!| :

15 I 30

S îf

s $

R. 45 l'Age de 70 «ns.
•î.75 ic) pensions aux Vieillards
7 05 des StafciU qui aura atteint l'Age de 70 
- ne du montant de son certificat de dotation

id) Certificat de participa-üon acquise. — Un membre q il 
u ,. retire de I assoc ation après 10 ans de sociétariat peut recevoir M certifie u
8 15 iwrtlripatlon qiilsc rrprésentant la moitié du montant des contributions qu 
d 55 a versées A la caisse de dotation ; celui qui se retire après 20 ans de Bo its 
9.00 ri-l. un certl icat acqcitlé égal au montant m il a payé à cette caisse.
9.60 le) EXEMPTION DE CONTRIBUTIONS «i laveur d« membre. «

|Q,20 sont Agés de 70 ans et qui sont porteurs d un certificat de dotation.

S:?i »iS .35
.10 Tout membre q tallllé eux teint 

ins recevra annuellement un dluèem
|U3.1

2-20 
2 :to

8.60 -, Hf>
7 8611 , <pi

6.10
2 il" 
2 40 3.60

3.70 5.40
5.70

18:Sïs
î:S 45

46
I Kl 
'20s i 

8 :8 
Infôn.: 3? J?

S :S

2.
6.40 
6.80

4.15 
i 3*i

:-Cartier: S. 
a, 4e mardi,

.80
2-90
8. S 't!u

7.M
10 80 -------------------------- ---------
M 15 Age d’aJmissibilité : Je /fi à 55 ans.
12! 90 dont ri but tens à taux fixes, graduées d’aptis I J{

00
3 10 4*

.50
80

.05i: 8.10
8.60

4.8*1 
4 96:S 61

■ >2
I

J /'admission9 20 
9 90

Véiin a. 6.10
5.40

5 3U
63
.64

2
653 80 

3 90
î. TU 
5 96

L’Alliance Nationale
Capital de Réserve

Dans sa cai*e de dotation, (assurance 
de vie,) 81 Oct 1909 . t .

Dans caisses locales des malades, 
au 1er Janvier 1909

Dai caisse centrale dea malades 31 
Oct. 1909 .........................................

. . . $962,575.S8

203,412.1

30,113.4

Total 1,196,100.1

Après 16 ans d’opération.
Kffectlf :—19,801 membres en règle au 1er août 1909.

•20 i; •»6 Nombre de cercles en règle au 1er nov. 1909 ... S
i lu 6 56 Nombre de bureaux de perception en règle au 1er f
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3.60 , 7 on 110.40 DU CANADA.

7 et 9 Place d'Armea, Montréal. 
Président : M. H. Laporte,

Gérant Général : Tancréds Blenvel
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MALADIE
tributions ci-dessous sont exigibles des mem- 

se sont ins-'rits pour recevoir des bénéfices 
s en cas de maladie,—d’après

àh*Mns-

Uépartement d*Épargne ordinaire (a\t 
Certificat de Dépôt

Age Taux j Age | Taux

Cts Ans
46 46 ! 59
47 47 62
48 48 65
49 49 I 70 *<

et, L’Alliance Nationale dépose s 
fonds a cette Institution.

Cta Ans ' Cts Ans
36 28 40 87
86 29 41 38

41 39

18
19' M

M n
81 42 40

42 ! 41
43 42

34 43 ! 48
35 41 i 44
86 45 45

07
17 50 | 58 75

E | E ,1 Banque d’Hochelag
32
8338

88
■v.i
39

MONTREAL
Une légère cotisation mensuelle est imposée par le 

cle pour ouvrir *es frais d’administration, tel que loyer, 
$1.00 par année pour chaque membre auetc., et pour payer 

iseil Général.
intmorencv, 

ineville, S.A. 
ristie parais- Capital autorisé : $4,000,000 

Capital payé : - $2,500,000 
Fonds «e réserve n surplus $2,150,000
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lmp. ” La Patrie "

L'ALLIANCE NATIONALE8
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